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AUSCHWITZ, CAMP DE CONCENTRATION ET
D’EXTERMINATION

Auschwitz, est, à la fois, camp de concentration pour prisonniers de guerre et camp d’extermination par
chambres à gaz. En raison de sa taille et du nombre de ses victimes, le camp d’extermination d’Auschwitz-
Birkenau est devenu le symbole de la destruction des Juifs par les nazis.
 
En savoir plus
 
Heinrich Himmler, haut dignitaire nazi, crée, en Pologne occupée, le 27 avril 1940, le camp de concentration
d’Auschwitz pour les prisonniers de guerre (majoritairement polonais et soviétiques). Ils sont contraints à
travailler, principalement dans les usines, les fonderies ou les mines. Auschwitz s’étend sur 40 km² et totalise
11 000 prisonniers.

D’autres camps de travail forcé alentour vont contribuer également au développement de l’économie allemande.

En 1941, Himmler ordonne la construction d’un camp spécifique, destiné à l’extermination massive des Juifs
d’Europe, sur le site du village voisin de Birkenau. Après divers essais sur les prisonniers de guerre, le gaz
Zyklon B (un insecticide puissant) est utilisé par les nazis pour éliminer les déportés.

À partir de juillet 1942, les médecins nazis pratiquent la sélection à l’arrivée au camp : les déportés valides, rasés
et tatoués d’un numéro matricule, sont envoyés au travail, les vieillards, les faibles, les femmes enceintes et les
enfants à la mort.

Un chemin de fer aboutit au camp et en un jour, on peut décharger les victimes, en gazer 3 000 et en brûler près
de 4 800.

R. Höss, commandant du camp, organise industriellement la mise à mort en trois temps : une zone de
déshabillage (vêtements, chaussures, lunettes, prothèses dentaires sont récupérés, triés et destinés à la population
allemande), une zone de gazage et une zone de fours crématoires.

Les médecins du camp effectuent des recherches « scientifiques » pour l’anéantissement biologique des
populations non aryennes. Les nourrissons, les jumeaux, les nains, les femmes enceintes servent de « cobayes »
aux manipulations génétiques du docteur Mengele.

Fin novembre 1944, face à l’avancée des armées alliées, Himmler donne l’ordre de détruire toutes les preuves du
génocide et de démanteler les installations de mise à mort. Le 17 janvier 1945, le camp d’extermination
d’Auschwitz-Birkenau est évacué. La « marche de la mort » entraîne sur les routes 58 000 déportés vers un camp
de concentration éloigné. Ils avancent plusieurs jours dans le froid et la neige, sans nourriture. Beaucoup
meurent en chemin, abattus par les nazis ou épuisés.



Au moins 1,3 million de personnes sont déportées à Auschwitz-Birkenau. Près d’un million de Juifs d’Europe y
sont assassinés (dont 69 000 Juifs de France) ainsi que des Tziganes. Les Juifs représentent 90 % des victimes.
Le camp d’Auschwitz-Birkenau n’est pas le seul centre de mise à mort mais il est devenu le symbole de la
barbarie nazie. Il est libéré par l’Armée rouge le 27 janvier 1945.
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